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Nature Québec, uqcn.qc.ca
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KPMG LLP, comptables agréés
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Procureur honoraire
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Personnel

Nature Canada dispose d’un personnel dévoué
de 24 personnes qui sont toutes passionnées 
par la nature et vouées à sa préservation. 
Pour consulter la liste complète et à jour 
du personnel, veuillez visiter le site
www.naturecanada.ca/about_staff.asp



Ce que nous  sommes

La raison d’être de Nature Canada est de protéger la nature, sa diversité et

les mécanismes qui la sous-tendent. Nos stratégies se fondent sur une science

rigoureuse et une passion pour la nature ainsi que sur la conviction que

chaque Canadien, chaque Canadienne devrait se sentir lié à l’ensemble du

monde naturel qui l’entoure.

• Nous bâtissons de solides partenariats avec
des organisations qui partagent nos vues et
nous travaillons conjointement afin de
protéger la faune et ses habitats.

• Nous renseignons les gens sur les avantages
qu’offre la nature à l’humanité. 

• Nous recrutons de plus en plus de passionnés
de la nature prêts à la protéger ainsi que les
mécanismes qui la sous-tendent. 
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Nature Canada est un organisme sans but lucratif
soutenu par ses membres. Notre réseau compte
40 000 sympathisants et plus de 350 organismes
naturalistes au Canada. Notre grande famille de
naturalistes – ornithologues amateurs, jardiniers,
randonneurs, militants, parents, grands-parents,
bénévoles, groupes communautaires – est au
cœur de nos activités. 

Ce que nous faisons

• Nous soutenons les efforts des collectivités sur
le terrain pour protéger les animaux, les plantes
et les habitats pour les générations futures. 

• Nous faisons connaître la nature à des milliers
d’enfants chaque année.

• Nous militons en faveur de l’adoption de lois
efficaces et de politiques complémentaires
pour la protection des espèces actuellement
menacées de disparition. 

• Nous encourageons le développement d’un
réseau efficace de parcs et d’aires protégées,
d’un océan à l’autre.

• Nous préservons l’habitat des oiseaux et nous
promouvons la biodiversité au Canada et à
l’échelle des Amériques. 



Mess age de  l a  prés ident e

Nous vivons à une époque importante pour la santé de
notre planète, aussi existe-t-il actuellement un sentiment
renouvelé d’énergie et d’urgence au cœur du travail
que nous accomplissons. 

Plus que jamais, l’environnement, et tout particulièrement
notre climat en pleine transformation, est devenu un
sujet très présent à l’esprit des Canadiens et des
Canadiennes. Autour de la table ou de la fontaine, 
les gens discutent chaudement, posent des questions,
exigent des réponses et s’attendent à des actions
concrètes, tant de la part de notre gouvernement que
de nos chefs industriels et des groupes voués à la
conservation tels que Nature Canada. 

Au cours de l’année qui vient de se terminer, Nature
Canada a fait de grands efforts pour réaliser d’importants
succès en matière de conservation. Notre organisme
s’est aussi appliqué à rapprocher nos concitoyens de la
nature, à transmettre à chaque personne le respect de
la nature et le désir de la défendre activement. 

Notre programme « Ensemble pour nos parcs » reste
l’une de nos initiatives qui connaît le plus de succès.
D’ici le début de 2008, près de 44 000 enfants auront
vécu des expériences significatives dans les parcs
provinciaux et nationaux du pays. Nous avons
soutenu 31 projets distincts au cours de la dernière
année seulement, et nous nous préparons à une
expansion considérable de ce programme en 2008.

Nous continuons de travailler de très près avec les
écologistes locaux afin de restaurer les habitats,
surveiller la faune et protéger les terres humides situées
dans des zones importantes pour la conservation des
oiseaux (ZICO) dans presque toutes les provinces et
tous les territoires. L’an dernier, nous avons soutenu
quatorze projets de conservation communautaires
partout au Canada par l’entremise de notre
programme « Communautés en action ».
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Nature Canada a réussi à faire une priorité nationale
des questions liées aux espèces en voie de disparition.
Par une combinaison efficace de moyens tels que
recommandations de principe, défense d’intérêts
publics et, en dernier recours, actions en justice,
Nature Canada a réussi à obtenir des résultats tangibles
pour la protection des espèces en voie de disparition,
notamment le Pluvier siffleur. 

Notre opposition ferme et constante à tout
développement pétrolier et gazier à l’intérieur du
refuge d’oiseaux de l’île Kendall et de la réserve
nationale de faune de la BFC Suffield a rallié des
milliers de Canadiens et de Canadiennes préoccupés
par cette question. Dans le cas de Suffield, nos efforts
ont permis de forcer le gouvernement à effectuer un
examen public complet des plans de développement à
l’intérieur de la réserve de faune, et nous nous
préparons à participer pleinement au processus
d’évaluation prochain. 

Au-delà de nos frontières, nous avons terminé un
projet de trois ans avec nos partenaires les Amigos de
Sian Ka’an au Mexique et la Société Audubon du
Panama afin de protéger des zones importantes pour la
conservation des oiseaux qui sont essentielles pour les
oiseaux migrateurs provenant du Canada. De plus,
nous continuons de jouer un rôle actif comme membre
de BirdLife International, une alliance de groupes de
plus d’une centaine de pays qui, comme nous, sont
voués à la conservation à l’échelle de la planète et
assurent la protection d’importants sites ornithologiques. 

Nous continuons également à fonder notre action sur
la conviction que la force est aussi dans le nombre.
Nous constituons toujours le secrétariat de la Coalition
du budget vert, qui présente chaque année à notre
gouvernement fédéral des recommandations pour un
budget durable. Nous avons uni nos forces à celles des
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membres du Réseau action climat pour exiger un plan
climatique qui réitère notre engagement à l’égard de
nos obligations en vertu du Protocole de Kyoto. Enfin,
nous avons adhéré à la Convention pour la conservation
de la forêt boréale afin de conscientiser la population à
la forêt boréale et à l’importance de la protéger. 

À tous ceux, bénévoles, sympathisants, directeur et
membres du personnel, qui ont fait de cette année une
réussite sur le plan de la conservation, merci! Votre
soutien demeure le fondement d’un pays ayant à cœur
la nature, un endroit où les espèces menacées et les

avons dégagé des attentes mieux ciblées et une vision
plus claire de ce que nous pouvons accomplir en tant
que réseau. Ce processus nous a permis de nous
approcher davantage de l’objectif de faire entendre la
voix collective des naturalistes canadiens. 

Le milieu des naturalistes du Canada – ces amants de
la nature passionnés, informés et motivés – reconnaît
depuis longtemps la valeur de la coopération pour
affronter et résoudre les problèmes de conservation
complexes d’aujourd’hui. Je vous invite à prendre
connaissance, par la lecture de ce rapport annuel, des
progrès que nous faisons dans notre façon de mettre à
profit la force collective du Réseau canadien de la nature. 

Le conseil d’administration de Nature Canada entend
continuer à soutenir notre intérêt pour la nature en misant
sur l’ouverture, l’engagement et la reddition de compte.

Mark Dorfman, président du conseil d’administration

écosystèmes sont protégés, où les espèces communes
sont conservées, où l’habitat de la faune est maintenu
et où la nature est célébrée chaque jour.

Je vous invite à profiter de la lecture de ce rapport
annuel pour mieux connaître nos activités pendant la
dernière année et à vous joindre à nous dans nos efforts
actuels pour construire un pays ayant à cœur la nature.

Julie Gelfand, présidente

Message du président du conseil  d’administr at ion

La dernière année a été
très stimulante pour
Nature Canada et 
pour les organisations
provinciales et locales
qui constituent le
Réseau canadien de la
nature. La tâche

entreprise en 2002 a maintenant atteint un nouveau
palier de réussite. 

Grâce aux contributions très appréciées d’Environnement
Canada et de l’Agence Parcs Canada et aux efforts
inlassables de nombreux bénévoles et employés, nous
avons mené la plus vaste consultation jamais entreprise
auprès des sociétés, groupes, clubs et personnes qui
composent le Réseau canadien de la nature. 

Grâce à un processus participatif à l’échelle du Canada
faisant appel aux clubs locaux de protection de la
nature de presque toutes les provinces et tous les
territoires, nous avons entrepris de brosser un tableau
fidèle des forces et des objectifs du Réseau. Nous en



Prêcher pa r  l’exemple

Chaque année, Nature Canada souligne le travail acharné de fervents et

dévoués amants de la nature qui prêchent par l’exemple et nous inspirent tous.

À cette occasion, nous choisissons des personnes ou des groupes extraordinaires

qui représentent tous ceux qui œuvrent à la protection et à la conservation

de la nature au profit des générations futures. Félicitations aux lauréats de

cette année.

l’Université Dalhousie, à Halifax, il a travaillé
pendant deux étés comme soigneur d’oiseaux à
l’Alberta Game Farm, où il a appris à connaître
les grues et a été séduit par leur beauté. 

En 1973, après s’être rendu compte que les grues
subissaient une pression intense due à l’explosion
de la population dans le monde, il fondait l’ICF
avec Ron Suey, lui aussi étudiant au doctorat 
à la Cornell University, dans une écurie du
Wisconsin. La Fondation continue de remporter
d’extraordinaires succès de conservation au bénéfice
des grues dans au moins une douzaine de pays.

George Archibald a dirigé des programmes de
reproduction en captivité, d’assistance à la
migration et de restauration de l’habitat partout
dans le monde, y compris la Russie, la Chine, le
Japon, la Thaïlande et la Canada. Il est surtout
connu, peut-être, pour avoir réussi à provoquer
la ponte d’un œuf fertilisé par insémination
artificielle chez une grue blanche femelle
nommée Tex, qui s’était identifiée aux humains
par imprégnation, en imitant la danse nuptiale
et le comportement de cour de la grue mâle.
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George Archibald est
cofondateur de l’International
Crane Foundation (ICF), un
organisme qui œuvre partout
dans le monde en faveur de la
conservation des grues, ainsi
que des écosystèmes de milieux

humides et de prairies dont elles dépendent. 

George Archibald est né et a grandi en Nouvelle-
Écosse, où il a élevé chez lui du gibier d’eau, des
faisans et des poules. Un de ses plus anciens
souvenirs remonte à l’époque où il rampait
derrière une cane et ses canetons. Plus tard,
durant ses années d’études de premier cycle à

Lauréat du prix Douglas Pimlott 2006
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Prix Bénévole de l’année 2006
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Pierre Gratton est le 
vice-président au
développement durable 
et aux affaires publiques de
l’Association minière du
Canada (AMC). Il a joué un
rôle clé dans l’élaboration 

et la mise en œuvre de l’initiative Vers le
développement minier durable (VDMD), qui a valu
à l’AMC le Prix de rendement environnemental
de la Globe Foundation.

Depuis de nombreuses années, Pierre Gratton est
un ardent promoteur de Nature Canada et de sa
cause au sein de son industrie, réalisant des
consensus et favorisant la compréhension entre
des groupes apparemment disparates. Il a aussi
consacré du temps comme bénévole pour aider
Nature Canada à réaliser sa mission de conservation.

À titre de membre d’un groupe de travail bénévole,
Pierre Gratton s’est associé à Nature Canada
dans le cadre d’une campagne décennale pour
faire appliquer les dispositions légales fédérales
sur les espèces à risque, contribuant ainsi à la
mise en œuvre de protections importantes pour
les animaux en péril dans ce pays.

Il a agi comme intermédiaire entre les organisations
non gouvernementales et les leaders de l’industrie
afin d’aider à négocier avec succès les frontières du
projet de parc national du Nord de l’île Bathurst,
un territoire naturel essentiel pour le caribou de
Peary, une espèce en voie de disparition. 

Plus récemment, Pierre Gratton s’est joint au
comité de direction de Nature Canada. Il agit
comme ambassadeur de bonne volonté parmi
ses pairs au nom de Nature Canada et contribue
à bâtir un pays pour la nature où un plus grand
nombre de Canadiens et de Canadiennes apprécient
la nature et posent des gestes pour la conserver. 



B ienfa it eur s  d’ent r epr ises,  de  fondat ions  

et  de  gouv er nements

Nous sommes reconnaissants aux donateurs suivants pour leur soutien.

Cercle des champions (50 000 $ et plus)

Agence canadienne de
développement international

La Fondation EJLB 

Environnement Canada –
Direction des partenariats et

consultations 

Fondation Honda Canada 

La Fondation Trillium de l’Ontario

Agence Parcs Canada 

TransCanada Corporation

W. Garfield Weston Foundation 

Habitat faunique Canada
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Cercle des protecteurs (25 000 $ à 49 999 $)

Les Papiers Scott Ltée Transport Canada

Agence canadienne d’évaluation
environnementale

Pêches et Océans Canada

La Fondation Ivey 

Weyerhaeuser Company

Cercle des défenseurs (10 000 $ à 24 999 $)

Cuppa Coffee Animation Inc.

F. K. Morrow Foundation

Jackman Foundation

John Deere Foundation

J. P. Bickell Foundation

LGL Limited 

Rae & Lipskie 
Investment Counsel Inc.

La Fondation TD des amis de
l’Environnement

The Gosling Foundation

Cercle des gardiens (1000 $ à 9999 $)

Remerciements spéciaux (jusqu’à 999 $)

Dicom Express inc.

Hydro One

Imaginus Canada Ltée

Ingersoll-Rand Canada Inc.

Ontario Power Generation –
Employees and Pensioners 
Charity Trust

Télésat Canada

Vancouver Foundation

Nous sommes heureux de reconnaître

la contribution des entreprises

suivantes qui ont versé des

contributions égales aux généreuses

contributions de leurs employés.

Brookfield Properties
Corp.

Burnbrae Farms Limited

EnCana Cares
Foundation

IBM Canada Ltée

London Life

Nexen Inc.

Pfizer Canada Inc.



Exploit er  not r e force collect iv e

À Nature Canada,
nous croyons que la
force est fonction du
nombre et que les
succès en matière de
conservation sont
fonction des efforts

collectifs. C’est pourquoi nous sommes fiers d’être
la voix nationale de l’association d’organismes qui,
partout au Canada, partagent les mêmes valeurs
et forment le Réseau canadien pour la nature.

Les membres du Réseau agissent aux échelons
national, provincial et local afin d’apporter des
changements positifs dans les domaines de la
conservation de la nature, de la restauration des
habitats, des espèces menacées, de la surveillance
de la conservation, de l’éducation environnementale,
des espèces envahissantes et de l’intégrité
écologique. C’est un puissant rassemblement de
groupes qui comptent plus de 100 000 amants
de la nature d’un océan à l’autre. 

En 2006, Nature Canada a entrepris la plus vaste
consultation jamais entreprise auprès des sociétés,
groupes, clubs et personnes qui composent le
Réseau canadien de la nature. Cette série de
consultations a été rendue possible par une
subvention d’Environnement Canada et de
l’Agence Parcs Canada. 

Grâce à une série d’ateliers participatifs, un tableau
des buts et des forces du Réseau a commencé à
se former. En conséquence, Nature Canada et les
groupes provinciaux et territoriaux affiliés au
sein du Réseau ont préparé un plan stratégique
qui mobilisera nos efforts collectifs au nom de la
conservation de la nature.

Là où la nature peut bénéficier de nos forces
combinées ou de notre voix unifiée, nous nous
sommes engagés à travailler ensemble. Là où les
groupes peuvent apprendre les uns des autres
tout en poursuivant leurs propres mandats locaux
ou régionaux, nous partagerons la connaissance
et offrirons du soutien. Les occasions d’inviter
les Canadiens et les Canadiennes à protéger la
nature et à réaliser des succès de conservation
sont d’une grande portée. 

Des amants de la nature passionnés et informés
ont depuis longtemps reconnu que les groupes de
naturalistes peuvent réaliser leur vision commune
plus efficacement en se ralliant à un réseau
entièrement engagé. Cette année, nous avons pris
d’importantes mesures pour arriver à cette fin. 
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Les membres 

du Réseau

partagent un

lien commun,

qui est leur

passion pour la

nature, ainsi

qu’un commun

intérêt à la

protéger.
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Ch a ngements  cl im at iques

La Terre connaît actuellement des changements climatiques provoqués par l’homme.

Au cours des 200 dernières années, l’activité humaine a émis plus de dioxyde de

carbone, de méthane et d’oxyde nitreux que notre planète ne peut en absorber. Ces gaz

restent emprisonnés à l’intérieur de notre atmosphère, plus qu’en tout autre temps

depuis les 800 000 dernières années. Ils provoquent un réchauffement de la planète,

et les résultats de ce réchauffement deviennent de plus en plus dramatiques chaque

jour. Les modèles de distribution de population changent. Les communautés

écologiques sont perturbées. Les risques d’extinction sont en hausse.

susceptibles d’atténuer les effets immédiats des
changements climatiques sur les espèces animales
et végétales en voie de disparition et de leur
laisser un temps de répit pour s’adapter. 

UTILISATION DES TERRES. Nous avons demandé
aux gouvernements de prendre au sérieux l’impact
qu’ont les changements d’utilisation des terres
sur le réchauffement climatique et nous avons
préconisé la pratique consistant à éviter la
déforestation, notamment dans les pays en
développement. Nos forêts pourraient être un allié
dans la lutte contre le réchauffement planétaire!

CAMPAGNE « FREINER LE RÉCHAUFFEMENT
PLANÉTAIRE ». Partout dans le monde, des
défenseurs de la nature se sont joints à nous pour
demander au premier ministre du Canada de faire
davantage dans la lutte contre les changements très
importants qui se produisent actuellement dans 
le Nord du Canada en raison des changements
climatiques. Des milliers de personnes ont signé
nos pétitions et fait entendre leur voix.
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Nature Canada reconnaît que les changements
climatiques constituent le défi environnemental
le plus grave de notre temps. Avec votre soutien,
nos programmes de lutte contre le réchauffement
de la planète ont, de bien des façons, un 
impact déterminant. 

AIRES PROTÉGÉES. Lors d’entretiens privés avec
des représentants élus, dans des forums publics et
par des articles de fonds envoyés aux journaux,
nous avons publiquement préconisé la création
d’un réseau d’espaces naturels reliés entre eux,
d’aires de conservation interdites au développement
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Pour ce 

qui est de 

l’irremplaçable

symbole de

l’Arctique

qu’est l’ours

polaire, les

changements

climatiques

pourraient

mener à son

extinction. Nous

avons tous,

gouvernements,

groupes

naturalistes et

particuliers, un

rôle à jouer

pour éviter que

cela arrive. 

SOLUTIONS RÉELLES. Nous avons réclamé
du gouvernement qu’il mette en œuvre un
plan climatique réduisant dans les faits toutes
les grandes sources canadiennes de gaz à effet
de serre, qu’il réitère sans équivoque
l’engagement du Canada à respecter ses
obligations en vertu du Protocole de Kyoto et
qu’il mette en place des mesures législatives
fixant des cibles absolues d’émissions pour les
plus grands pollueurs industriels. Enfin, nous
sommes au premier rang de l’élaboration
d’une réponse mondiale à nos changements
climatiques en tant que membre du Groupe de
travail sur les changements climatiques de
BirdLife International. 

PROGRAMMES ATTENTION NATURE. Des
milliers de scientifiques citoyens dans chaque
province et territoire contribuent à une meilleure
compréhension des changements climatiques en
faisant des observations simples sur le monde
qui les entoure. Ces programmes sont entrés
dans leur septième année en 2006. 

PROTECTION ET ÉTUDE DES OISEAUX. Les
oiseaux nous offrent la meilleure indication de
la façon dont le réchauffement climatique
modifie les écosystèmes dans le monde, et ils
peuvent nous aider à prévoir ce qui est à venir.
Nous nous faisons les champions des oiseaux et
de l’environnement auprès des décideurs. 



Ra pprocher les  gens  de  l a  natur e

Cette année, notre planète a franchi une étape discutable : la moitié de 

ses 6,5 milliards d’habitants vivent maintenant dans des centres urbains. 

La nécessité de rapprocher les gens du monde naturel est plus pressante que

jamais. Il est d’une importance vitale de créer des occasions permettant à la

population de découvrir et d’apprécier la nature tout en apprenant à son 

contact, afin que les générations futures puissent prendre des décisions

avisées concernant l’environnement.

Votre soutien a permis de

rapprocher les gens de la 

nature de bien des façons. 

Plus de 13 000 enfants ont vécu cette année une
expérience dans la nature grâce à notre programme
« Ensemble pour nos parcs ». Administré
conjointement par l’Agence Parcs Canada et 
des naturalistes bénévoles dans tout le pays, ce
programme aura présenté les merveilles de la
nature à près de 44 000 enfants d’ici le début 
de 2008 et favorisé l’émergence de la nouvelle
génération de responsables en matière de
gérance environnementale.

Notre série de programmes de science citoyenne
Attention nature recrute des Canadiens et des
Canadiennes de toutes les provinces et de tous
les territoires afin d’observer le monde naturel
qui les entoure et d’aider les scientifiques à
mieux comprendre les effets du réchauffement de
la planète. En s’engageant dans ces programmes,
les participants se rapprochent de la nature tout
en contribuant à la protéger. 
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Cette année, Nature Canada a engagé activement
ses sympathisants, obtenant l’aide d’amants de
la nature préoccupés par la situation, afin de
défendre des espèces en voie de disparition et
leur habitat. Par des pétitions et des campagnes
de lettres, nous avons occasionné le déclenchement
de l’examen public du projet de forage dans la
réserve nationale de faune de Suffield. Nous
avons attiré l’attention sur la cryptanthe
minuscule, que l’on trouve en Alberta, et sur la
nécessité de renforcer la protection fédérale et
provinciale de cette espèce végétale en voie de

disparition. Nous avons aussi exprimé notre
opposition au méga-développement projeté le
long du fleuve Mackenzie, qui est encore
relativement sauvage.

Notre campagne permanente pour freiner le
réchauffement planétaire a recueilli l’appui de
personnes de tous les coins du monde qui
s’accordent pour dire que notre gouvernement
doit freiner les importants effets du réchauffement
sur le Nord canadien et sauver le majestueux
ours blanc de l’extinction.  
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NOTRE 

PROGRAMME

« ENSEMBLE

POUR NOS

PARCS » :

cette année,

nous avons mené

38 programmes

extérieurs,

touchant près

de 16 000

enfants qui

représentent 

la nouvelle

génération de

personnes

responsables

de la gérance

environnemen-

tale.

Éducation et diffusion
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Chois ir  le  réta bl issement plutôt que l’ext inct ion

Plus de 520 espèces de plantes et d’animaux sont menacées d’extinction au

Canada. Des centaines d’autres subissent une extrême pression due à la perte

d’habitat, à la pollution, au braconnage, ainsi qu’aux effets croissants du

réchauffement de notre climat. Nature Canada s’emploie à renverser cette

tendance en réclamant des lois efficaces et en faisant avancer les problèmes

liés aux espèces menacées sur l’échiquier des priorités nationales. 

Avec votre soutien, nous avons

travaillé d’arrache-pied. 

Trois ans après l’adoption par le gouvernement
fédéral de la Loi sur les espèces en péril afin de
répondre aux menaces pressantes à l’égard des
espèces en voie de disparition au Canada, Nature
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Canada a publié une analyse de l’application de
cette loi. Dans notre rapport intitulé La Loi sur
les espèces en péril, trois ans plus tard, nous
recommandions aux leaders gouvernementaux
des mesures concrètes visant à améliorer
l’application de cette importante mesure législative.

Dans un test mémorable de la volonté du
gouvernement fédéral d’appliquer la Loi sur les
espèces en péril, nous avons servi un avis légal au
ministre de l’Environnement pour avoir omis
d’intervenir pour protéger deux petites plantes
de l’Alberta en danger immédiat d’extinction : la
cryptanthe minuscule et l’abronie à petites fleurs.
En guise de réponse, Environnement Canada a
entamé des négociations directes avec les agents de
protection de la nature pour régler ce problème.

Nature Canada a poursuivi en justice le
gouvernement fédéral pour avoir omis
d’identifier l’habitat essentiel du Pluvier siffleur
dans le cadre de la stratégie de rétablissement de
cet oiseau de rivage en voie d’extinction. En
réaction directe à notre action, le gouvernement
a annoncé qu’il produirait une nouvelle stratégie
de rétablissement qui inclura l’habitat essentiel©
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et qu’il s’attaquera à un arriéré d’une
cinquantaine de plans de rétablissement pour
autant d’espèces en voie de disparition.

Nature Canada a déposé une plainte officielle
auprès de la Commission de coopération
environnementale (CCE), alléguant que la 
non-application de Loi sur les espèces en péril
par le Canada a entraîné des délais dans

l’inscription d’espèces en grand péril sur la liste
des espèces à protéger. 

Dans le cadre de sa position de leader au sein de la
Coalition du budget vert, Nature Canada a demandé
au gouvernement fédéral de consacrer un budget
significatif à l’application de la Loi sur les espèces
en péril. Le gouvernement a répondu en promettant
plus de 100 millions de dollars sur deux ans.
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Espèces en voie de disparition

Alors qu’une

action en justice 

a abouti à une

victoire pour le

Pluvier siffleur,

elle pourrait en fin

de compte bénéficier

à de nombreuses

autres espèces. 

En effet, le

gouvernement

canadien a promis

de s’attaquer à un

arriéré dans

l’élaboration 

des plans de

rétablissement d’au

moins 50 espèces en

voie de disparition.

C’est là une bonne

nouvelle : jusqu’à

présent, la majorité

des plans de

rétablissement 

n’identifient

toujours pas

l’habitat essentiel

des espèces en cause,

privant celles-ci 

de la protection

légale dont elles

ont besoin.



Refuges  de  l a  fau ne

Cette année, votre soutien a

mené à un certain nombre 

d’importants développements. 

Grâce aux lettres que vous avez envoyées sur la
Colline du Parlement dans le cadre de notre
campagne contre le forage dans la Réserve nationale
de faune de la BFC Suffield, Nature Canada a fait la
lumière sur un projet de développement à l’intérieur
de ce territoire protégé. Le gouvernement a
répondu à notre demande d’examen public
complet des plans visant à ajouter 1275 puits de
gaz peu profonds à l’intérieur de cette aire
protégée. Nature Canada compte participer
pleinement à cette évaluation publique. 

Nature Canada s’est opposé à un méga-projet de
16 milliards de dollars dans la vallée du Mackenzie,
qui risque de détruire le seul refuge d’oiseaux
migrateurs de la région, celui de l’île Kendall. Si
ce projet de pipeline, le plus grand jamais construit
au Canada, se réalisait, on extrairait du gaz naturel
de nos territoires nordiques pour alimenter
l’expansion de l’industrie des sables bitumineux
en Alberta. Nature Canada a témoigné lors des
audiences publiques sur l’impact environnemental
qu’un tel projet aurait sur les populations boréales

d’oiseaux, et nous menons une campagne de
sensibilisation qui a touché jusqu’à maintenant
des milliers de Canadiens et de Canadiennes. 
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Depuis plus d’une génération, Nature Canada réclame haut et fort le

parachèvement du réseau des parcs nationaux du Canada et la création d’un

réseau d’aires protégées reliées entre elles, tant sur terre qu’en mer. Nous

avons aussi exercé une vigilance afin de sauvegarder les aires protégées

existantes contre les menaces à leur intégrité écologique.



Le gouvernement fédéral a accepté d’engager des
fonds pour l’établissement de la première réserve
marine de faune du Canada, dans le parc
provincial des îles Scott. Nature Canada a plaidé
régulièrement en faveur de la préservation 
des îles Scott, situées le long de la côte du 
Nord-Ouest, au large de l’île de Vancouver, en
Colombie-Britannique, et abritant plus de deux
millions d’oiseaux nicheurs, dont plus de la moitié
de la population totale de Stariques de Cassin. 

Nature Canada a endossé les solutions canadiennes
originales issues d’un effort collectif visant à
trouver un équilibre entre la conservation et le
développement dans la région boréale canadienne
en adhérant à la Convention pour la conservation
de la forêt boréale. Nous avons aussi uni nos
forces à celles de groupes de l’Amérique du Nord
dans un mouvement de sensibilisation à la
valeur de la forêt boréale en devenant membre
du Boreal Songbird Network.

Dans le cadre de son rôle de secrétariat de la
Coalition du budget vert, Nature Canada a demandé
au gouvernement d’accélérer la mise en œuvre de la
Stratégie relative aux aires protégées des Territoires
du Nord-Ouest. Les élus ont réagi en accordant
25 millions de dollars pour l’établissement de
zones protégées, dont la réserve nationale de
faune Ramparts, dans la vallée du Mackenzie. 

Un accord est intervenu entre la Première nation
des Dénés Lutsel K’e et Parcs Canada en vue de
l’établissement éventuel du parc national Thaydene
Nene. En tant que promoteur constant et de longue
date du parachèvement de notre réseau de parcs
nationaux, Nature Canada considère cet accord
comme un pas important vers le renforcement
du réseau d’aires protégées du Canada. 

Nous poursuivons aussi nos efforts en vue
d’établir un parc national dans les monts Mealy,
à Terre-Neuve-et-Labrador. Les pourparlers entre
les parties intéressées se poursuivent à propos
des frontières de cette importante aire protégée.
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Ce renne

dépend de la

forêt boréale

pour sa survie.

Nature Canada

travaille à

l’établissement

d’un réseau

d’aires

protégées

reliées entre

elles afin que

le renne et de

nombreuses

autres espèces

animales et

végétales

puissent

toujours vivre

dans leur

élément.

A ir es  protégées



Un av enir  plus  heur eux pour les  o ise aux 

et  les  êt r es  hum a ins

Le soutien que vous nous avez

offert nous a permis d’améliorer

les perspectives pour les oiseaux,

et ce, de bien des façons. 

À la suite d’une plainte déposée par Nature
Canada auprès de la Commission de coopération
environnementale, un tribunal international n’a
trouvé aucune preuve que le Canada applique la
Loi sur la Convention concernant les oiseaux
migrateurs aux compagnies forestières. Cette
omission entraîne la destruction illégale de plus
de 45 000 nids d’oiseaux migrateurs chaque
année dans les forêts de l’Ontario seulement. Le

jugement de la CCE constitue un pas important
vers la levée d’une menace qui pèse de façon
constante sur les oiseaux migrateurs du Canada. 

Grâce à notre programme « Communautés en
action », nous avons investi dans plus de 150
projets populaires, au cours de la dernière
décennie, afin de protéger d’importants habitats
d’oiseaux. Cette année, nos projets comptaient
entre autres les suivants : 

• Restauration d’habitat à Boundary Bay, en
Colombie-Britannique

• Restauration de dunes de sable à l’île de Sable,
à l’est du Cap Breton, en Nouvelle-Écosse

• Restauration de la forêt carolinienne dans le
comté de Norfolk, en Ontario

• Surveillance et protection des nids de Pluviers
siffleurs, une espèce en voie de disparition, au
Nouveau-Brunswick 

• Amélioration les clôtures pour empêcher les
animaux domestiques de pénétrer dans un
habitat essentiel, à Beaverhill Lake, en Alberta

• Enlèvement d’espèces envahissantes dans la
vallée du lac Comox et l’estuaire de
Squamish, en Colombie-Britannique
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Après les humains, les oiseaux constituent le groupe d’êtres vivants le plus

étudié dans le monde, et ils ont beaucoup à nous enseigner. À titre de 

co-partenaire canadien avec Bird Studies Canada, de l’important organisme 

de partenariat mondial connu sous le nom de BirdLife International, Nature

Canada travaille à protéger les oiseaux et leur habitat, tant ici au Canada

que dans l’ensemble des Amériques.



• Protection des zones humides et des milieux
secs au lac Whitewater, au Manitoba

Nous avons terminé un projet de trois ans avec
les Amigos de Sian Ka’an au Mexique et la Societé
Audubon du Panama, qui visait à protéger des
zones importantes pour la conservation des
oiseaux (ZICO) qu’utilisent les oiseaux migrateurs
en provenance du Canada.

Au Paraguay, nous avons contribué à établir
plusieurs projets locaux pour améliorer la vie des
Paraguayens et des oiseaux qui dépendent de la

forêt atlantique du Paraguay. Avec l’aide de
Nature Canada et de ses partenaires, des
collectivités ont créé quatorze potagers
commerciaux, planté des arbres fruitiers et
produit du maté (infusion) biologique. Ces
activités permettent de réduire la pression sur les
ressources forestières associées à des pratiques
moins durables, telles que la coupe à blanc de la
forêt ou la production de soja à l’aide de
produits chimiques, et, conséquemment, de
maintenir la biodiversité et de sauvegarder
plusieurs populations d’oiseaux endémiques.
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Conservation des oiseaux

Ces macareux

moines, comme

bien d’autres

espèces que l’on

trouve dans

les aires

importantes de

nidification au

Canada, sont

les bénéficiaires

directs de

votre appui à la

conservation 

à l’échelle

locale. 
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NATURE CANADA

Bilan sommaire

AU 31 MARS 2007, AVEC DONNÉES COMPARATIVES DE L’EXERCICE 2006

2007 2006
Actif

Actif à court terme :
Espèces et quasi-espèces $ –  $ 78 101
Placements à court terme 38 727 37 997
Créances 695 542 119 865
Inventaire 1 196 1 666
Frais payés d’avance 30 185  19 927

765 650 257 556

Immobilisations 390 867 385 679

Placements à long terme
avec restrictions 302 410 302 410
autres 963 891 1 150 590

Crédit reporté
assurance-vie 16 379 14 186

$ 2 439 197 $ 2 110 421

Passif et actif net

Passif à court terme :
Endettement bancaire $ 184 585 $ –  
Prêt à vue exigible 50 000 –  
Fournisseurs et 
charges à payer 373 891 190 300
Crédit reporté 323 878 269 736

932 354 460 036

Crédit reporté
assurance-vie 16 379 14 186

Actif net (déficit) :
Capital investi 390 867 385 679
Fonds de dotation 302 410 302 410
Avec restrictions internes 853 397 977 255
Actif net sans restrictions 
(déficit) (56 210) (29 145)

1 490 464 1 636 199

$ 2 439 197 $ 2 110 421
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Rapport du vérificateur 

aux membres 

Le bilan sommaire et le sommaire des résultats
d’exploitation ci-joints, ainsi que l’état de
l’évolution de la valeur liquidative, proviennent
des états financiers complets de Nature Canada
au 31 mars 2007 pour l’exercice terminé à cette
date, sur lesquels nous avons exprimé une opinion
sans réserves dans notre rapport en date du 31 mai
2007. La conformité des données sommaires est la
responsabilité de la direction de l’organisation.
Notre responsabilité, conformément aux normes
d’assurance applicables de l’Institut canadien des
comptables agréés, consiste à exprimer une
opinion sur les états financiers sommaires. 

À notre avis, ces états financiers présentent, à tous
les égards importants, un sommaire fidèle des états
financiers complets en conformité avec les critères
décrits dans les normes mentionnées ci-dessus.

Ces états financiers sommaires ne contiennent
pas toutes les divulgations requises par les normes
comptables généralement reconnues au Canada.
Les lecteurs sont prévenus que ces états financiers
pourraient ne pas répondre à leurs besoins. Pour
plus d’information sur la situation financière de
l’organisation, ses résultats d’exploitation et ses
liquidités, il faudrait se référer aux états
financiers complets correspondants.

Comptables agréés, 
experts-comptables autorisés
OTTAWA, CANADA

LE 31 MAI 2007



NATURE CANADA

Sommaire des résultats d’exploitation 

et évolution de la valeur liquidative

POUR L’EXERCICE TERMINÉ LE 31 MARS 2007, AVEC DONNÉES

COMPARATIVES DE L’EXERCICE 2006

2007 2006
Recettes :

Dons et legs $ 1 445 241 $ 1 441 548

Subventions d’entreprises, 
de gouvernements et 
de fondations 1 731 545 797 185

Publicité 2 380 22 780

Autre 74 083 42 647

Intérêts et dividendes 71 315 47 042

Gain à l’aliénation 
de placements 133 526 60 604

3 458 090 2 411 806

Charges d’exploitation :

Programmes de 
conservation 1 579 461 1 317 000

Formation et 
communications en 
matière de conservation 1 300 886 454 795

Recherche de fonds 681 220 581 300

Services généraux 42 258 150 866

3 603 825 2 503 961

Déficit des recettes 
sur les charges (145 735) (92 155)

Actif net au début 
de l’exercice 1 636 199 1 728 354

Actif net à la fin 
de l’exercice $ 1 490 464 $ 1 636 199
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Dons et legs 42%

Subventions d’entreprises, 
de gouvernements et de fondations 50%

Autre 8%*

Programmes de conservation  44%
Formation et communications en 
matière de conservation 36%

Services généraux et recherche de fonds 20%

Recettes

Charges d’exploitation

* « Autre » comprend :
publicité, intérêts et
dividendes, gain 
à l’aliénation de 
placements.



Contactez-nous

Nature Canada

85, rue Albert, bureau 900 
Ottawa (Ontario)
K1P 6A4  Canada

Tél. : 1-800-267-4088

Téléc. : 613 562-3371

info@naturecanada.ca

naturecanada.ca 
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